
Dessine-moi une nouvelle école, aurait pu écrire le 
petit prince… et le rêve se réalisa !

Quelle belle fête au village avons-nous vécu ce 10 
novembre, jour de l’inauguration et de la découverte 
de notre nouvelle école. 

Jean-Pierre Siggen, Conseiller d’état, nous apporta 
le message du gouvernement, impatient de pouvoir 
tester les tableaux interactifs. Sœur Nicole partagea 
avec émotion une prière et fut heureuse d’aller à la 
rencontre de ses anciens élèves, après ses 38 ans 
passés à Sorens.

Et c’est la fanfare qui assura l’animation musicale de 
cet événement, chantant pour l’occasion « la nou-
velle école…de Sorens ! »

Durant la visite, chacun put rêver de redevenir écolier 
dans ce cadre idyllique et empli de modernité. Les 
animations dans les salles furent variées : réalisa-
tion de vaches en bois pour créer une poya dans le 
hall d’entrée, travaux de coutures par les élèves, jeux 
d’allemand et d’anglais, projection d’un fi lm réalisé 
par les élèves, travaux en cuisine, etc.

Enfi n, boissons et saucisses servies par la société de 
jeunesse furent appréciées, dans un superbe décor 
automnal ou jeunes et moins jeunes se sont appro-
priés la nouvelle place de sport.

Vive la nouvelle école…de Sorens !

Stéphane Ropraz, 
Syndic
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 NAISSANCES

Léon fils de Mme et M. 

Lucie et Raphaël 

Chassot est né le 
16 septembre
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Aujourd’hui nous al-
lons à la rencontre d’un  
jeune sportif de notre 
village « Loïc Roma-
nens ». 

Le basketteur de 15 ans 
a commencé il y a trois 
ans dans le village voi-
sin au club sportif de 
Marsens pour se faire 
une idée sur ce qui va 
devenir son futur sport. 
« Ce n’était pas vrai-
ment du basket c’était 
plus de l’amusement » 
déclare le fi ls de Elie 
Romanens. Cette ex-
périence était tout de 
même enrichissante et 
cela lui a confi rmé qu’il 
adorait ce sport.

 « Avant je regardais le basket à la télé et je me suis 
dit pourquoi pas moi, alors je me suis inscrit au club 
le plus proche. » 

Mais notre basketteur villageois désire aller plus loin 
dans ce sport, il s’engage donc à Bulle basket en 
U17 M au poste d’ailier où il s’épanouit depuis deux 
ans maintenant. Avec deux entraînements par se-
maine, le basket ne lui pose pas de problème pour 
ses études dans le nouveau Co de Riaz. En parlant 
de nouvelle école et d’entraînement : « c’est superbe 
d’avoir un terrain de basket dans le village pour s’en-
traîner dans des conditions de match plutôt qu’à la 
maison » se réjouit le sorensois.  

Question/réponse :

Julien Bard : « Pourquoi as-tu choisi ce sport et 
pas un autre ? »

Loïc Romanens : car c’est un sport dynamique, 
épatant, accessible à tous (pas seulement aux 
grands) et il y a une très bonne ambiance.

Quel est ton club préféré ?

Les Golden State une équipe de NBA

Le club que tu rêverais d’intégrer ?    

Le Fribourg Olympique bien sûr en U20 si possible !

 UNE PASSION

Quelle serait ton Cinq de légende (la meilleure 
ligne de 5 joueurs) ?

En meneur, je mettrais Stephen Curry, mon joueur 
préféré, en ailiers je mettrais Russell Westbrook et 
Clay Thompson et pour fi nir en pivots Anthony Davis 
et Kevin Durant.

Ta plus belle victoire ?

Contre Marly on avait gagné à la dernière seconde, 
c’était vraiment magnifi que !

Et ta pire défaite ?

Je ne me souviens plus très bien le nom de l’équipe 
mais on était en fi nal four, ce sont les quatre meil-
leurs du championnat qui s’affrontent, le premier 
contre le quatrième et le deuxième contre le troi-
sième. Comme nous étions premiers nous avons joué 
contre les quatrièmes et on les avait battus a deux 
reprises mais lors de la fi nale, on a malheureusement 
perdu. C’est un mauvais souvenir mais toute l’équipe 
s’est quand même applaudie à la fi n du match.   
Alors un dernier mot pour les lecteurs Loïc ?
Commencez le basket car c’est un super sport !

Voilà c’est la fin de cet interview, merci à Loïc 
Romanens d’avoir répondu à mes questions, je 
vous propose de nous retrouver dans le prochain 
Sorens Infos avec un autre Loïc, Loïc Lüder, le jeune 
hockeyeur sorensois du CP Bern.

Julien Bard 
pour Sorens info

Loïc à l’entraînement sur la place de sport de l’école

Loïc Romanens
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Après 3 ans d’apprentissage d’employé de commerce 
chez Liebherr Machines à Bulle (LMB), j’ai eu envie 
de partir à l’étranger pour parfaire mes connais-
sances en anglais et aborder  une nouvelle culture. 
Suite à plusieurs entretiens avec mes supérieurs et 
la direction de LMB, j’ai eu la chance d’obtenir un 
poste en stage pour une année chez Liebherr Hong 
Kong (LHK). Je profi te de remercier bien vivement la 
direction de LMB pour cette opportunité.

C’est pourquoi, le 27 août 2017, j’ai dit au revoir à 
mes parents et à ma famille et suis parti depuis Zürich 
dans la nuit pour Hong Kong. Durant 4 jours, avant 
d’entreprendre mon nouvel emploi, j’ai visité et me 
suis imprégné de l’ambiance de la ville. 

J’étais vraiment impressionné par cette ville. Tout est 
10 fois plus grand qu’en Suisse. Il y a des gratte-
ciel partout et tout est très serré afi n d’utiliser au  
maximum l’espace à disposition. J’y ai aussi malheu-
reusement découvert la petitesse des appartements 
hongkongais. Mon premier « appartement » était une 
chambre 4m2 et une petite salle de bain 1.5 m2 où la 
douche se trouvait en dessus des toilettes. Tout était 
réduit au maximum afi n de gagner un peu de place. 
Et la chambre n’avait même pas de fenêtre.

Apres un premier mois dans cette chambre, j’ai trouvé 
un appartement un peu plus grand. Il faisait environ 
18m2 mais c’était déjà beaucoup plus agréable. Hong 
Kong est une ville où l’immobilier et le terrain valent 
très cher. Pour vous faire une idée, une place de par-
king a été vendue durant le temps où j’étais là-bas 
pour plus de 600’000 euros.

J’ai commencé mon stage au service client. LHK est 
principalement un centre de service et de vente pour 

  STAGE À HONG KONG

la ville de Hong Kong

Liebherr Nenzing qui produit des grues à chaîne. Mais 
comme il s’agit de la seule entité Liebherr à Hong 
Kong, nous avions aussi des produits provenant de 
Liebherr Ehingen ainsi que Liebherr France. J’accom-
plissais des tâches administratives en anglais, c’était 
varié et intéressant.

J’ai découvert une façon toute différente de travailler. 
Beaucoup moins de stress qu’en Suisse et une relation 
client-fournisseur plus proche que chez nous. Après 
quelques semaines je tutoyais tous mes clients et 
fournisseurs. J’ai même été invité durant le mois de 
janvier 2018 à des soupers d’entreprise de clients.

Comme LHK était principalement rattaché à Liebherr 
Nenzing, j’ai rencontré 6 autrichiens qui vivent et 
travaillent à Hong Kong (pour certains depuis plus 
de 20 ans). Ces collègues et amis autrichiens m’ont 
permis de visiter plus de lieux à Hong Kong que je 
ne l’aurais fait par moi-même. 

la plage
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 STAGE À HONG KONG (SUITE)

J’ai découvert les extérieurs de la ville. C’est im-
pressionnant à quel point il est facile d’être au 
centre-ville et en moins d’une heure se retrouver en 
pleine nature. Les alentours de la ville sont protégés et 
conservés dans leur contexte naturel.

J’ai eu la chance d’aller durant les week-ends sur de 
magnifi ques plages où l’eau est turquoise et le sable 
fi n et blanc. Je suis même allé très souvent à la plage 
car Hong Kong est un pays chaud. Entre fi n avril et 
fi n octobre, les températures descendent rarement 
en dessous de 25 degrés. Et l’hiver les températures 
varient entre 10 et 15 degrés environ. Ce qui était 
moins agréable c’est l’humidité ambiante. Il y a toute 
l’année quasiment une humidité d’environ 80% avec 
des  pics parfois à 100%. J’avais toujours l’impres-
sion d’être humide, moite et c’est très fatigant de 
vivre  dans ces conditions auxquelles on n’est pas 
habitués.

J’ai pris des cours d’anglais durant toute l’année 
avec un professeur originaire du Canada. Les cours 
portaient principalement sur la discussion et la 
capacité à parler de façon plus fl uide. Ce fut très 
profi table. D’un autre côté, je discutais toujours en 
anglais avec mes collègues chinois. J’ai bien essayé 
d’apprendre quelques mots de cantonais mais c’est 
bien trop compliqué. Je sais juste dire les mots 
pratiques comme bonjour, merci,…

Dans le cadre de mon travail, j’ai dû aller une fois au 
Kazakhstan. Nous avions vendu une machine d’occa-
sion là-bas et cette dernière a eu un souci de moteur. 
Le moyen le plus économique et le plus rapide était 
d’acheter un billet d’avion et d’apporter nous-même 
les pièces. Seuls les européens pouvaient entrer au 
Kazakhstan sans visa. Suite à quelques discussions, 
il a été décidé que ce serait moi qui serais chargé de 
les apporter. Le vendredi matin je me suis rendu à 
l’aéroport avec mes 50 kg de bagages. En arrivant 
à l’aéroport, j’ai eu le choc d’apprendre que mon 
vol avait environ 10h de retard. Après des heures 
de discussion et d’attente, je pus fi nalement décoller 
aux alentours de 20h, le vol était initialement prévu 
pour 8h30 du matin. Bien entendu, j’ai manqué ma 
correspondance en arrivant à Almaty (la plus grande 
ville du Kazakhstan). J’ai dormi quelques heures dans 
un hôtel proche et pris le premier vol du matin pour 
Aktau. En arrivant là-bas, oh malheur, mes valises 
n’avaient pas été chargées dans mon avion. Suite à 
plusieurs discussions avec les employés de la compagnie 
aérienne ainsi que mes collègues, je me suis rendu à 
mon hôtel et ai réservé un billet aller-retour entre 
Alamty et Aktau afi n d’aller récupérer mes valises 
le lendemain. 

Par chance, durant la nuit la compagnie aérienne a 
pu rapatrier mes valises et je n’ai pas eu besoin de 
faire tous ces trajets  et j’ai même eu la chance de 
visiter durant quelques heures la ville d’Almaty avant 
de rentrer à Hong Kong.

Avec mes collègues autrichiens, nous avons participé 
à plusieurs Spartan Race. Il s’agit d’une course 
d’obstacles d’environ 5-6 km et 21 obstacles. 
C’était vraiment sympa de participer à ces joutes  
en équipe et s’entraider.
 

En mars, il a été décidé que je devais occuper un 
nouveau job. J’ai été affecté à l’atelier en tant que 
coordinateur de projet. J’ai  dû créer et élaborer un 
nouveau concept pour les relations avec la clientèle. 
Ce fut un travail très enrichissant et valorisant dans 
le cadre de mon stage.

Durant toute l’année j’ai mangé principalement 
asiatique. J’ai adoré leur cuisine. Même si parfois 
j’étais bien content d’aller manger un steak ou une 
pizza. Mes mets préférés étaient le barbecue coréen 
et les Dim Sum. Le barbecue coréen est de la viande 
que l’on grille et mange dans une feuille de salade de 
la même façon qu’une tortillas mexicaine. Les Dim 
Sum sont typiquement chinois. Des sortes de ravio-
lis cuits à la vapeur, des nouilles dans une soupe 
piquante et des haricots frits avec de la viande ha-
chée. 
Je conseille à quiconque irait en Asie du sud-est de 
faire une halte de quelques jours à Hong Kong. Il 
s’agit d’une ville magnifi que. Il y a une forte culture 
occidentale suite à l’occupation britannique durant 
plusieurs décennies. Un grand nombre  d’expatriés 
européens vivent  là-bas. La culture particulière de 
Hong Kong subit une infl uence toujours plus impor-
tante de la part de la Chine populaire. C’est intéressant  
de vivre ce mélange de cultures unique au monde. 
Bien entendu si vous vous arrêtez à Hong Kong vous 
serez obligatoirement émerveillés par ces énormes 
buildings d’une hauteur impressionnante et dont la 
densité  occupe tout le terrain disponible.

Je garde un souvenir lumineux de mon séjour en Asie 
du Sud-Est.

Florian Sturny

Spartan Race
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 RETOUR AUX SOURCES DE L’EAU DU VILLAGE

L’Eau du Village en une-deux analogies

Cette année 2018, tous les canards – même enchaînés – 
et tous les médias en général vous l’auront dit : sous nos 
latitudes, ce fut la plus chaude et la plus sèche jamais 
enregistrée. Nos ruisseaux se contentent de baver, 
nos lacs sont en grève générale, nos vaches réduites 
en viande hachée faute de moyens pour les abreu-
ver, ou par manque de fourrage. Un été interminable 
qui a rempli toutes ses promesses de grillades, de 
bronzettes, de randonnées. Un été formidable pour 
les uns et aux conséquences sévères pour ceux qui 
sont aux premières loges d’un réchauffement promis, 
comme le sont cultivateurs et paysans. Et il y a, 
comme un éloge à la lenteur, comme la Tortue de la 
fable – pour le coup – de la Fontaine, l’Eau de Source 
de notre village de Sorens qui, de mémoire d’aïeux, 
ne s’est jamais tarie. Source qui a toujours rempli 
les godets des enfants assoiffés, qui a toujours 
fait chanter les fontaines du village. Certes, il est 
vrai que cet été, entre le mois de juin et celui de 
septembre, son débit s’est vu réduire de moitié. Mais 
ce fût pour mieux continuer de couler, pour mieux 
ménager ses efforts, pour mieux remplir un verre à 
moitié plein. Alors, chapeau bas la Source ! Mais au 
fait, que savons-nous de cette si précieuse Eau du 
Village ?

L’Eau du Village en deux-trois citations

« La seule vraie richesse c’est l’eau », citation gravée 
dans la pierre et sur la fontaine que Frédéric Dard – 
alias San Antonio – a offert à son village d’adoption 
de Bonnefontaine, dans la Commune du Mouret. 
L’auteur, semble-t-il, louait un véritable culte à 
cette bourgade et à sa propriété du domaine de 
« l’Eau-vive ». Son mécénat, il visait tout bonnement 
à corriger ce qu’il percevait comme une aberration 
puisque, avant son geste, Bonnefontaine n’en comptait 
aucune de fontaine, même pas de mauvaise. Et puis cette 
citation tombe sous le sens : on a beau être riche 
comme Crésus, sans eau on ne fait pas de vieux os !

« C’est quand le puits est sec que l’eau devient 
richesse », un proverbe français, dont l’usage est 
multiple tant la propension des êtres humains à épui-
ser leurs ressources, doublée d’une capacité d’habi-
tuation et d’exploration quasi unique dans l’éventail 
des êtres vivants, nous conditionne souvent à négliger 
la préciosité de ce qui se trouve directement à notre 
portée. Sans parler du fait que « l’herbe est [souvent] 
plus verte chez le voisin » et donc – forcément – mieux 
arrosée ! Alors, pour mieux tordre le cou à tous ces 
présupposés, pourquoi ne pas s’intéresser de plus 
près à cette Eau du Village, forcément locale, tout à 
fait potable, gratuite et du coup, par les temps – secs – 
qui courent, d’une grande valeur ?

L’Eau du Village en trois-quatre questions à 
Maurice Ayer

Maurice Ayer est un natif de Sorens. Il est aussi né – 
ceci pour le seul besoin thématique de cet article – un 
peu comme l’arroseur-arrosé, puisque sa mère était 
une sage-femme bien connue dans la région (voir 
« Une vie de sage-femme », Sorens Info n°99, mars 
2018, p.4). Ce mécanicien de précision, aujourd’hui 
à la retraite, continue d’exprimer sa passion pour la 
mécanique, un peu à la façon d’un sourcier par ail-
leurs : avec doigté, fi nesse, instinct et avec tous les 
sens en éveil. Ainsi, il révise de vieilles machines, 
dont la fameuse moto « Indian Arrow »  – des 
années 1940 – ayant appartenu à sa mère. Un 
magnifi que engin que nous aurons peut-être la 
chance de voir – ou revoir – sur nos routes d’ici un 
an ou deux. 

Et « puits », Maurice Ayer est, un peu à lui tout seul, 
un lieu de savoir et d’histoire privilégié concernant 
cette « Eau du Village ». C’est à lui que nous de-
vons la gérance, la maintenance et le contrôle de la 
qualité de cette eau de source. Bien sûr, il a su et sait 
encore, s’entourer de l’expertise et de la compétence 
d’entrepreneurs régionaux pour la planifi cation ou mise 
en œuvre de différents travaux d’entretien. C’est donc 
tout naturellement vers lui que l’on s’en retourne lorsque 
qu’il s’agit d’en savoir un peu plus sur la nature de cette 
eau, qui coule inlassablement comme s’égrène le temps. 
Alors, Monsieur Ayer, pourriez-vous nous conter l’histoire 
de cette source ? Avec aussi un peu de la vôtre, comme 
« garde des eaux » ? Et « puits », au « fond », d’où 
vient-elle cette eau ? Et son avenir ?

Maurice Ayer : « L’aventure a commencé en 1897. 
C’est au cours de cette année-là qu’une poignée de 
petits paysans – qui ne disposaient à cette époque 
que de quelques têtes de bétail et de maigres revenus 
– se sont décidés à unir leurs efforts pour canaliser 
cette manne et ainsi bénéfi cier de cette eau de source 
du Mont Gibloux. À la force du poignet, ils ont creusé 
les premiers bras de captages – en épis – sur ce qui 
est aujourd’hui la prairie de lieu-dit « Le Perrez », ré 
orthographié « Le Perrex » sur le cadastre. 

Lieu-dit : «Le Perrex»
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 RETOUR AUX SOURCES DE L’EAU DU VILLAGE  (SUITE)

Mais, avant cela, il leur a tout d’abord fallu nettoyer 
ce terrain marécageux qui, à l’origine, était couvert 
de cailloux, de « vernes » et d’arbrisseaux.
A la fi n de ce dur labeur, il y a eu… de l’eau, en 
abondance ; et aussi de la discorde. Car le partage 
de cette richesse – forcément – a réveillé des convoi-
tises ! Finalement, après de longs palabres, il a été 
établi – devant Notaire – qu’au point de convergence 
de ce réseau de captage, un collecteur de répartition 
de 7 parts égales serait installé, pour les 7 premiers 
représentants des « Sociétaires » de cette « Eau du 
Village ». Ainsi, il a pu être décidé que le « lundi » 
reviendrait au propriétaire du lieu-dit. Le « mardi », 
quant à lui, irait à la Société de Laiterie et le restant 
– 5/7 – profi terait au village de Sorens. Enfin, pour 
clarifier encore cette répartition, le « mercredi », 
« jeudi » et « vendredi » coulerait vers les habitations 
numérotées à l’impair, au côté gauche de la Rte Prin-
cipale dans le sens de la montée. Enfi n, le « week-end 
» – en bons visionnaires de l’essor des gardes-partagées 
à venir : note du rédacteur – il a été convenu qu’il 
revienne aux numéros pairs.

Cette répartition, en ce qui concerne la distribution 
dans le village, a encore été subdivisée pour permettre 
un accès à l’eau, à la paroisse, à des commerces, aux 
deux bistrots, à quelques privilégiés ainsi qu’à la 
fontaine au centre du village. Pour l’anecdote, cette 
fontaine est, aujourd’hui encore, toujours alimentée 
par cette « Eau du Village » en provenance du captage 
de « Le Perrex ». 

Maurice Ayer «goûtant» l’Eau du village

Ce n’est en revanche plus le cas des commerces et des 
bistrots qui, depuis bien longtemps, se sont raccordés 
au réseau de l’Eau Communale.
Ce changement s’explique principalement pour des 
raisons de commodités techniques, de constance des 
débits et d’un défi cit de pression hydrostatique.

Aujourd’hui il y a encore un peu plus d’une vingtaine 
de parcelles qui sont desservies par cette eau de 
source. Autrement dit, la Société de l’Eau du Village 
compte encore une vingtaine de membres. Cela 
dit, actuellement et dans la plupart des cas, cette 
eau sert essentiellement à l’arrosage des jardins, à 
quelques fontaines d’agrément, au remplissage de 
piscines, etc. Elle n’est que peu valorisée fi nale-
ment. Pourtant, pour l’avoir faite analysée auprès 
du Laboratoire Cantonal du Contrôle des Eaux de 
Fribourg, cette eau est tout à fait recommandable à 
la consommation ! Par ailleurs, elle est aussi moins 
« dure » que l’eau communale. C’est ainsi que ma 
maison est l’une des dernières à être alimentée 
uniquement par cette eau de source. J’y suis comme 
obligé par mon rôle de Président de cette Société de 
l’Eau (rires) !

J’ai accédé au statut de Président de la « Société de 
l’Eau du Village » en 1984. Ce ne fût pas vraiment 
le fruit d’une ambition car, comme on dit, j’ai été 
désigné volontaire (nouveaux rires) ! C’est au cours 
d’une Assemblée que je me suis plus ou moins vu 
imposé cette charge, faute de postulation. Mais, j’ai 
fait « contre mauvaise fortune bon cœur » et cette 
fonction ne fût pas inintéressante, loin s’en faut. À ce 
jour, je garde notamment en mémoire le souvenir de 
beaux moments de fraternité que cet engagement 
m’a permis de vivre. Car des gens se sont mobilisés, 
à mes côtés et pour me soutenir, afi n de préserver 
ce « Cadeau du Ciel », pour s’en montrer digne. Bien 
sûr, au cours de tout ce temps, il y a eu aussi des 
« bisbilles », mais sur ces anecdotes-là, je préfère 
laisser s’accumuler la poussière.

Le clou de mon activité, vis-à-vis de cette source, 
s’est déroulé en 1988. Peu avant cela, le paysan 
d’alors, qui exploitait le pré de « Le Perrex », est venu 
me voir pour m’informer que ses machines commen-
çaient à s’enfoncer dans le sol; que ce dernier 
redevenait spongieux. Et pour cause, l’exploitation 
de ses terres, avec ses machines de plus en plus 
lourdes et générant des vibrations de plus en plus 
fortes, a eu raison des drains d’origine. Il faut dire 
que cette installation pionnière n’était pas très fi able 
; composée de simples drains de terre cuite, en de 
courts tronçons aboutés qui, avec le temps et l’usage 
des véhicules agricoles, se sont écrasés, bouchés ou 
disloqués. C’était des drains « dè dgi » – de 10 cm de 
diamètre – comme me disait feu Edmond Magnin, le 
tout premier entrepreneur avec qui j’avais évoqué la 
possibilité d’un assainissement de ce captage. Après 
avoir devisé ces travaux avec une entreprise de la 
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 RETOUR AUX SOURCES DE L’EAU DU VILLAGE (SUITE)

place et obtenu l’accord de tous les Sociétaires, nous 
nous sommes embarqués dans la réaffectation de ce 
captage, avec de nouvelles fouilles et l’installation d’un 
nouveau réseau de drainage sur plus d’une cinquantaine 
de mètres et à une plus grande profondeur. Après ces 
travaux, le débit d’eau de la source s’est vu augmenté 
d’environ 35%. Un bon investissement!
 
Lors de ces travaux, ce n’est toutefois qu’un seul des 
deux principaux bras de captage qui a été réaffecté. Et 
pas forcément le plus important, par ailleurs. De plus, 
comme cette dernière intervention de grande ampleur 
remonte déjà à plus de 30 ans, il y a fort à parier que 
cette source montrera de nouveaux signes de taris-
sement dans les années à venir. Cela dit, en ce qui 
me concerne et en ma qualité de retraité, je ne me 
vois plus m’embarquer dans une nouvelle entreprise 
d’envergure. 

Je laisserai, malgré moi, la résolution de cette épineuse 
question à la jeune génération : quel avenir pour l’Eau 
du Village, dans le Marais ou le Robinet ? »

Propos recueillis pour Sorens Info 
par Frédéric Portner

Schéma du captage des eaux avec mention « Travaux 
exécutés et reconnu le 23 Mai 1917 »



 TITRE ARTICLE
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 TITRE ARTICLE INFORMATIONS COMMUNALES  PIC’NOTES

Durant les fêtes de fi n d’année, l’Administration com-
munale sera fermée du 

vendredi 21 décembre 2018
au 

lundi 7 janvier 2019

Les horaires d’ouverture de la déchèterie restent 
inchangés.

Le Conseil communal vous souhaite de joyeuses fêtes 
de fi n d’année et une heureuse année 2019.

Le Conseil communal

Nous avons le plaisir d’annoncer l’engagement au 
1er octobre de M. David Jaquier au service de notre 
commune.

Au bénéfi ce d’un CFC d’électronicien et d’un CFC de 
menuisier, M. Jaquier a travaillé le bois pendant plus 
de 20 ans, exerçant aussi bien en atelier qu’à la pose.
Il aura pour tâche les travaux d’entretien technique 
des bâtiments communaux, la conciergerie de l’école 
et divers autres travaux.

Agé de 44 ans, M. Jaquier est marié, heureux papa 
de 4 enfants. Le conseil communal se félicite d’avoir 
pu engager à ce poste un ressortissant de Sorens, 
puisqu’il y réside depuis 2006 et a bâti une villa in-
dividuelle à Fin-de-Villard en 2013. M. Jaquier se 
réjouit tout particulièrement des bons contacts qu’il 
pourra développer avec les citoyens de la commune.

Nous remercions par avance la population de lui faire 
un bon accueil et lui souhaitons plein succès dans ses 
nouvelles fonctions. 

 QUESTION MYSTÈRE

Dans ce numéro, un article habituel n’a pas été 
publié. 

Savez-vous quelle contribution ne fi gure pas dans 
cette édition?

Votre réponse est attendue au plus tard le 3 décembre 
au bureau communal ou par mail à notre adresse

sorens@sorens.ch

Plusieurs personnes ont reconnu l’oeuvre qui se 
trouve à l’Imp. de la Croix 33. Le tirage au sort a 
souri à Guillaume Hoehl qui est invité à venir retirer 
le gain de Fr. 20.- au bureau communal.
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contre des artistes qui ont chacun une technique, un 
talent, une passion. Connaitre les artistes et savoir 
reconnaitre la valeur de leur travail sont des aspects 
essentiels pour Myria et l’Espace Aurore. C’est ainsi 
qu’elle décida de se former à l’Ecole d’Art de Chris-
tine Aymon, en Valais. « Je voulais montrer l’Art pro-
fessionnel. Un artiste a besoin de maîtriser sa tech-
nique, ce n’est pas qu’une question de talent… Pour 
atteindre cette maitrise, il est essentiel que l’artiste 
ait une pratique professionnelle. » Être galeriste est 
aussi un métier; pour Myria c’est devenu une passion. 
« Quand on est galeriste, on est le lien entre l’artiste 
et le public. Pour moi, c’est aussi un don que je fais 
au public en donnant la possibilité aux personnes de 
forger leurs goûts en matière d’Art. »

Aujourd’hui, l’Espace Aurore, c’est une galerie d’art à 
part, c’est un espace culturel atypique né de la passion, 
de la ténacité de sa fondatrice et aussi surtout de 
rencontres entre Myria, des artistes professionnels et 
un public. 

Chaque année, l’Espace Aurore propose de nombreux 
événements, expositions, concerts, rencontres. De 
la peinture aquarelle à la sculpture, en passant par 
la peinture à l’huile et la céramique… du concert au 
théâtre en passant par des rencontres à thème, Myria 
aime présenter des artistes d’origines diverses : du 
canton bien sûr mais aussi de nombreux artistes de 
contrées plus lointaines (Afrique, Amérique du sud, 
Bulgarie, Hongrie, …). Ainsi l’Espace Aurore n’est pas 
seulement une Galerie d’Art, mais aussi un Espace 
Culturel ouvert sur la richesse qu’apporte la diversité. 

L’année prochaine l’Espace Aurore fêtera ses 30 ans 
d’existence. « 30 ans qui m’ont permis d’aller au bout 
de mes envies, de ma passion. 30 années qui m’ont 
parfois demandé d’affronter le regard des autres, qui 
ont été remplies de joies, mais aussi de diffi cultés. 
Ces années m’ont aussi ouvert la porte de la liberté, 
d’un chemin spirituel et de développement person-
nel. Grâce à tout cela, j’ai pu dépasser mon handicap. 

De la fragilité nait la lumière » dit Jean Vanier, le 
fondateur de l’Arche. C’est dans nos fragilités que 
nous puisons nos forces les plus insoupçonnées. C’est 
ce que j’ai ressenti en écoutant Myria Albrici-El’Assad, 
la fondatrice de l’Espace Aurore, à Sorens. 

Myria a grandi jusqu’à l’âge de 13 ans au Nigéria. Son 
père y travaillait dans l’industrie des vieux métaux. 
C’est à cet âge qu’elle est arrivée en Suisse chez sa 
tante pour y poursuivre ses études jusqu’à l’obten-
tion de son diplôme d’institutrice. Elle enseigna alors 
pendant deux ans dans le canton de Vaud. 

A 26 ans, un grave accident de voiture qui la rend 
hémiplégique va bouleverser sa vie. « je suis sortie 
de la mort » souligne Myria en parlant des 10 mois 
qu’elle a passés à l’hôpital. 

Myria m’a donné une belle leçon de résilience. Com-
ment rebondir après un tel choc ? Comment retrouver 
la motivation pour aller de l’avant ? Myria y répond 
très naturellement avec profondeur : grâce à l’Amour 
: celui pour son mari, celui de ses amis qui l’ont alors 
soutenue dans la rénovation de leur maison à Sorens, 
mais surtout grâce à l’amour pour son fi ls né presque 
10 ans après son accident. « Savoir me sublimer dans 
mon handicap… ma motivation énorme pour cela a 
été mon fi ls » me partage Myria. 

En 1989, un de ses amis sud américain reçoit sa 
mère qui est galeriste dans son pays. « Elle avait 
apporté des tableaux d’artistes sud américains pour 
les vendre en Suisse. Spontanément nous avons dé-
sencombré et aménagé la grange pour y exposer ces 
tableaux. » C’est ce succès qui a marqué la nais-
sance de l’Espace Aurore. Au début, Myria a proposé 
2 expositions par an, puis 4, puis 6,… jusqu’à trouver 
le bon rythme pour elle. 

Myria est dans un premier temps une autodidacte : 
elle a appris l’Art sur le terrain, en allant à la ren-

 L’ESPACE AURORE OU L’HISTOIRE D’UN CHEMIN DE VIE



J’étais libre grâce à ça et cela m’a permis de me 
réaliser en tant que personne. C’est toute cette ri-
chesse qui m’habite aujourd’hui. »

Depuis 3 ans, l’Espace Aurore est soutenu par la 
fondation Suisse Parallèle qui soutient les artistes et 
les personnes ou entités qui font leur promotion. Ce 
soutien est une belle récompense du travail réalisé 
toutes ces années au service des artistes et du public. 

L’année 2019 marquera non seulement les 30 ans de 
l’Espace Aurore mais aussi son année de clôture. Et 
pour cette occasion Myria met les bouchées doubles. 
Dès le mois de février, nous pourrons profi ter de 4 
expositions et d’une semaine de festival au mois de 
juin. La 1ère exposition sera organisée en hommage 
à Jacques Césa, célèbre artiste Gruérien, qui nous 
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a quitté en décembre 2017. Y seront exposées ses 
magnifi ques gravures, technique dans laquelle il était 
maître.

Et sans dévoiler toutes les surprises du 30ème 
anniversaire, l’Espace Aurore installera les fes-
tivités du mois de juin sous un chapiteau avec au 
programme des représentations de cirque, des 
concerts, du théâtre, …

Alors ne manquez pas ces rendez-vous ! Et si vous 
n’avez pas encore pris le temps de venir découvrir 
l’Espace Aurore, n’attendez plus… ! Bientôt il sera 
trop tard…

Pour Sorens Info
Gaëlle Grand-Clément

 L’ESPACE AURORE OU L’HISTOIRE D’UN CHEMIN DE VIE (SUITE)

PROGRAMME DE L’ESPACE AURORE - DECEMBRE 2018

Les animations de décembre se tiendront lors de la dernière exposition de l’année de Jacques Reinhard, 
dessins - Marc Fornasari, sculptures.

Samedi 1er décembre : Caroline Petitat-Robet fera des lectures de son livre « Le fi ls rompu, récit d’une 
mère ».

Dimanche 2 décembre : les « chansons de Brassens » interprétés par Albert Richard voix, guitare et 
Jean-Marc Barbier contrebasse.

Vendredi 7 décembre : chansons de Edmée Fleury.

Vendredi 14 décembre : Timba Bema interprète son poème « Les seins de l’amante ».

Dimanche 16 décembre : « La Grue Baroque » quatuor avec Marc Pauchard.

Vendredi 21 décembre : duo Carole Collaud fl ûte, Elise Monnet piano. 

Je vous invite cordialement à partager ensemble ces soirées de décembre ! Les occasions sont variées, 
mais toutes de qualité: de la présentation de livres écrits par l’auteur à des concerts choisis pour préparer 
l’Avent. Le prix demandé sert à dédommager l’artiste invité pour son travail et son déplacement. Je me 
réjouis de vous voir, nombreux, à l’occasion de ces partages.

Une animatrice passionnée, Myria

 AVENTURES BOLIVIENNES

Vous avez peut-être suivi nos aventures boliviennes dans le Sorens Info ou sur notre site internet 
(www.fidanza.net) ? Si vous êtes curieux d’en savoir plus et de voir quelques unes de nos photos, 
vous êtes cordialement invités

Le dimanche 6 janvier 2019 à 16h00
À l’Espace Aurore à Sorens

Emmenez une tasse avec vous pour partager un thé chaud après notre présentation…

La famille Fidanza, de retour à Sorens



Les citoyennes et citoyens actifs de la Commune de Sorens sont convoqués à l'assemblée communale 
qui se tiendra  

le lundi 10 décembre 2018 à 20h00 à la halle polyvalente

TRACTANDA

1. Procès-verbal de l'assemblée du 17 mai 2018 (ne sera pas lu, étant publié dans le journal 
communal "Sorens Info" n° 100 de juin 2018 et sur le site internet www.sorens.ch) 

2. Foyer Saint-Joseph / Budgets 2018 

2.1. Budget de fonctionnement      -    Rapport de la Commission financière 

2.2  Budget d’investissements        -    Rapport de la Commission financière 

2.3.  Vote final du budget de fonctionnement et d’investissements

3. Présentation de la planification financière 

4. Commune / Budgets 2018 

4.1. Budget de fonctionnement     -     Rapport de la Commission financière  

4.2. Budget d’investissements       -     Rapport de la Commission financière 

 4.2.1. Réfection de la Route des Prarys 
4.2.2. Remplacement d’une conduite d’eau potable, secteur Chemin de la Paix – Rte des 
         Versanes 
4.2.3. Amélioration du réseau communal d’eau potable 

4.3. Vote final du budget de fonctionnement et d’investissements

5. Adoption du nouveau règlement communal sur le droit de cité communal 

 6. Modification des statuts du Réseau Santé et Social de la Gruyère – Approbation 

7. Informations et divers 
Le Conseil communal 

     CONVOCATION A L’ASSEMBLEE COMMUNALE

 TITRE ARTICLE
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 TITRE ARTICLE TITRE ARTICLE  TITRE ARTICLE ASSEMBLEE COMMUNALE



Charges Revenus Charges Revenus Charges Revenus
0 ADMINISTRATION 546'036.85 90'777.90 489'696.59 75'902.41 413'830.90 76'660.90
01 Assemblée communale, Conseil communal 83'600.00 82'900.00 63'747.25
02 Administration générale 462'436.85 90'777.90 406'796.59 75'902.41 350'083.65 76'660.90

1 ORDRE ET SECURITE PUBLICS 150'977.20 54'250.00 170'217.70 57'500.00 143'499.40 53'134.80
12 Justice 33'709.25 35'861.70 33'021.55
14 Police du feu 104'500.00 54'250.00 122'920.00 57'500.00 99'554.45 53'134.80
16 Protection civile 9'180.95 9'150.00 8'907.20
17 Protection de la population 3'587.00 2'286.00 2'016.20

2 ENSEIGNEMENT ET FORMATION 1'704'095.70 149'000.00 1'449'137.75 58'273.00 1'293'297.61 9'851.70
20 Ecole enfantine 142'118.80 126'923.70 1'860.00 129'463.50 1'320.00
21 Cycle scolaire obligatoire 1'137'008.45 989'861.45 4'310.00 965'377.76 4'190.00
22 Ecoles spécialisées 193'959.65 190'474.50 183'853.60
23 Formation professionnelle 12'800.00 12'800.00 11'860.30
29 Administration scolaire 218'208.80 149'000.00 129'078.10 52'103.00 2'742.45 4'341.70

3 CULTURE, SPORTS ET LOISIRS 260'262.50 169'260.00 264'969.30 169'260.00 258'168.40 165'901.25
30 Culture 67'246.35 64'974.60 66'741.10
34 Sport 192'416.15 169'260.00 199'394.70 169'260.00 191'042.30 165'901.25
35 Autres loisirs, colonies de vacances 600.00 600.00 385.00

4 SANTE 471'810.65 5'000.00 458'338.70 5'000.00 450'534.80 7'666.40
40 Hôpitaux 19'248.80 18'303.75 47'695.55
41 Homes médicalisés 261'408.70 267'356.95 246'922.45
44 Soins ambulatoires 180'522.50 162'078.00 149'887.00
45 Prophylaxie 500.00 500.00
46 Service médical des écoles 10'000.00 5'000.00 10'000.00 5'000.00 5'940.50 7'666.40
47 Contrôle des denrées alimentaires 130.65 100.00 89.30

5 PREVOYANCE SOCIALE 504'657.50 502'604.50 474'136.40 4'745.40
50 AVS/APG/AI/Assurance chômage 1'500.00 1'500.00 1'342.60
54 Structures d'accueil de la petite enfance 46'000.00 52'000.00 31'986.40 4'745.40
55 Invalidité 273'079.55 263'360.45 256'941.70

56
Encouragement à la construction de 
logements 7'800.00 7'800.00 6'600.05

58 Aide sociale 176'277.95 177'944.05 177'265.65

6 TRANSPORTS ET COMMUNICATIONS 320'902.85 469'938.00 240'729.50
62 Routes communales et génie civil 270'140.00 420'592.00 199'543.50
64 Chemins de fer fédéraux 7'315.00 7'060.00 6'996.00
65 Trafic régional 43'447.85 42'286.00 34'190.00

7
PROTECTION DE L'ENVIRONNEMENT ET 
AMENAGEMENT 638'144.60 497'265.90 657'901.30 566'787.75 628'790.55 580'409.50

70 Approvisionnement en eau 236'865.90 236'865.90 233'284.70 233'284.70 209'224.35 209'224.35
71 Protection des eaux 179'104.95 131'000.00 201'903.05 201'903.05 240'807.80 240'807.80
72 Gestion des déchets 163'819.20 110'000.00 166'667.00 112'000.00 144'192.05 112'977.35
74 Cimetière 10'278.60 4'400.00 10'180.50 4'600.00 8'363.85 4'126.00
75 Correction des eaux et endiguements 11'877.00 10'154.80 5'934.05 309.80
78 Protection de la nature 9'750.00 9'750.00 9'750.00
79 Aménagement du territoire 26'448.95 15'000.00 25'961.25 15'000.00 10'518.45 12'964.20

8 ECONOMIE PUBLIQUE 58'234.40 42'802.49 259'631.18 251'864.50
81 Forêts 4'567.20 4'290.44 225'588.78 251'864.50
83 Tourisme 34'067.20 37'012.05 32'742.40
86 Energie 19'600.00 1'500.00 1'300.00

9 FINANCES ET IMPOTS 777'672.40 4'659'459.65 693'654.80 4'239'221.02 2'210'327.71 5'311'032.45
90 Impôts 46'300.00 4'018'351.45 41'300.00 3'614'864.82 18'074.35 4'784'129.45
93 Péréquation financière 158'216.00 44'313.00 114'395.00 40'704.00 116'340.00 40'832.00
94 GERANCE FORTUNE ET DES DETTES 542'551.40 596'795.20 537'959.80 583'652.20 471'262.51 486'071.00
940 Gérance de la fortune et des dettes 424'755.20 421'755.20 406'920.00 398'612.20 365'581.66 283'116.05
942 Immeubles du patrimoine financier 117'796.20 175'040.00 131'039.80 185'040.00 105'680.85 202'954.95
99 Autres postes 30'605.00 1'604'650.85

5'432'794.65 5'625'013.45 5'199'261.13 5'367'468.46 4'763'343.70 4'861'396.40

BENEFICE 192'218.80 168'207.33 98'052.70

TOTAUX DE FONCTIONNEMENT

Budget de fonctionnement
Comptes 2017Budget 2018Budget 2019

Budget de fonctionnement 2019

 TITRE ARTICLE
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Charges Revenus Charges Revenus Charges Revenus
2 ENSEIGNEMENT ET FORMATION 2'000'000.00 620'661.00 5'700'000.00 620'661.00 2'350'446.85
29 Administration scolaire 2'000'000.00 620'661.00 5'700'000.00 620'661.00 2'350'446.85

6 TRANSPORTS ET COMMUNICATIONS 817'000.00 522'000.00 929'105.15 197'294.25
62 Routes communales et génie civil 817'000.00 522'000.00 929'105.15 197'294.25

7
PROTECTION DE L'ENVIRONNEMENT 
ET AMENAGEMENT ENVIRONNEMENT 562'000.00 15'000.00 387'000.00 15'000.00 122'350.25 185'642.15

70 Approvisionnement en eau 410'000.00 10'000.00 210'000.00 10'000.00 15'000.00
71 Protection des eaux 115'000.00 5'000.00 115'000.00 5'000.00 116'467.45 170'642.15
78 Protection de la nature 12'000.00 12'000.00
79 Aménagement du territoire 25'000.00 50'000.00 5'882.80

9 FINANCES ET IMPOTS 30'000.00 382'936.40 3'401'902.25
942 Immeubles du patrimoine financier 30'000.00
99 Autres postes 382'936.40 3'401'902.25

Totaux 3'379'000.00 635'661.00 615'514.30 402'577.00 1'014'011.00 272'000.00

Comptes d'investissement Budget 2019 Budget 2018 Comptes 2017

Budget d’investissement 2019

 TITRE ARTICLE
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Le budget 2019, se solde par un bénéfi ce de fr. 192’218.80 pour un total de charges de fr. 5’432’794.65 
dont fr. 549’261.40 d’imputations internes. 

Voici les principales observations qui sont à relever :

• Afi n d’optimiser l’outil de travail de l’administration et de se prémunir de défaillance technique, l’en-
semble du parc informatique doit être renouvelé (y compris le serveur). 

• Par suite de l’engagement au 1er octobre 2018 de notre nouvel employé communal Monsieur David 
Jaquier à un taux de 60%, la masse salariale a été adaptée en conséquence.

• Les charges liées régionales vont augmenter de plus de fr. 200’000 en 2019 notamment en raison de 
l’augmentation de notre IPF (indice de potentiel fi scal) (114.59 contre 111.10 en 2018).

• L’amortissement de CO3 de Riaz débute en 2019 pour un montant de fr. 70’621.- 

• Le Conseil Communal propose que la Commune prenne à sa charge les frais d’entretien du terrain de 
football, comme ceci se fait dans de nombreuses communes. En contrepartie, le soutien accordé au FC 
Gumefens-Sorens serait réduit .

• En ligne avec notre politique énergétique de ces dernières années, nous souhaitons certifi er l’effort 
communal produit, en effectuant les démarches pour l’obtention du Label Cité de L’Energie. Plusieurs 
de nos communes voisines ont déjà obtenu ce Label. Un montant de fr. 18’000.- a été budgétisé afi n de 
fi naliser le projet.

• Au vu de nos rentrées fi scales ces dernières années, le revenu des divers impôts a été augmenté d’en-
viron fr. 400’000.-.

• Un montant de fr. 15’000.- a été prévu pour l’établissement du projet de mise en valeur du terrain à 
bâtir sur l’ancien terrain de foot. 

 ASSEMBLEE COMMUNALE



 TITRE ARTICLE

15

 TITRE ARTICLE

4.2.1. Réfection de la Route des Prarys

Dans le cadre de sa planifi cation sur l’entretien et les réfections des routes communales à court, moyen et 
long terme, le Conseil communal souhaite procéder à la réfection de la route des Prarys sur une distance 
d’environ 1’200 m.

Le montant de cet investissement proposé est de fr. 390’000.- 

Jacques Privet, 
Conseiller communal

4.2.2. Remplacement d’une conduite d’eau potable, secteur Ch. de la Paix – Rte des Versanes 

Dans ses investissements relatifs aux conduites d’eau potable, la Commune doit prioriser les tronçons les plus 
anciens qui présentent des risques de rupture (conduites en Eternit). Parmi ceux-ci, les premiers à renouveler 
sont ceux se trouvant dans une zone touchée par des travaux en surface. En 2019, c’est le cas du tronçon 
de conduite sis entre le Chemin de la Paix et la Route des Versanes. Des travaux sur le revêtement de places 
privées vont être entrepris, et la conduite étant située en dessous, la commune souhaite profi ter pour la re-
nouveler et en modifi er légèrement le tracé afi n de mieux respecter les parcelles privées.

Le montant de cet investissement proposé est de fr. 160’000.- 

4.2.3. Amélioration du réseau communal d’eau potable

La Commune, afi n de pérenniser la sécurité de l’approvisionnement en eau et la défense incendie des ci-
toyens, tout en répondant aux prochaines exigences en matière de normes sur la potabilité de l’eau, souhaite 
procéder aux installations suivantes :

• Pose d’une 2ème pompe au réservoir des Marais, afi n de garantir l’approvisionnement en cas de panne 
de l’unique pompe actuellement en service.

• Pose de plusieurs compteurs aux entrées et sorties de nos réservoirs, afi n d’avoir une maitrise précise sur 
les fl ux de notre réseau d’eau potable.   

• Extension de notre réseau de bornes hydrantes afi n d’assurer la couverture exigée par les normes y re-
latives.

Le montant cumulé pour l’investissement lié à ces trois objets se monte à fr. 55’0000.-

Matthieu Donzallaz, 
Conseiller communal

 ASSEMBLEE COMMUNALE

Sorens, la pluie et les sources.

Comme chacun a pu le constater, le manque de précipitation en cette année très sèche a des  répercussions 
sur les cours d’eau, et donc sur nos sources et nos réserves d’eau potable.

Il n’y a cependant pas péril en la demeure, puisque nos réseaux sont connectés à l’association intercommunale 
ACAPE, qui distribue l’eau pompée dans une nappe qui en contient encore suffi samment.

Cependant, si l’eau de nos sources ne nous coûte «rien», ce n’est pas le cas de l’eau externe que nous devons 
acheter. Aussi, en période de sécheresse, chaque mètre cube économisé est un mètre cube qui ne pèse pas 
sur les fi nances du ménage communal.

Matthieu Donzallaz
Conseiller communal



SORENSEMBLES ET PLUS FORTS, POUR MOINS D’    !
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 ENERGIE

Sorens relève des défi s de niveau national dans le 
domaine de l’énergie !

Dans la suite logique de l’article sur nos émissions de 
CO2, voici le sujet suivant sur lequel la Commission de 
l’Energie vous propose de nous arrêter, afi n d’atteindre 
les objectifs de la politique fédérale : la baisse de la 
consommation d’électricité.

  Rappel  :
  D’ici à 2035, l’objectif de la straté- 
  gie énergétique fédérale votée par
  le peuple en 2017 exige une baisse 
de 13% de notre consommation d’électricité par 
rapport à l’an 2000.
Pour 2050 l’exigence est plus élevée encore : 18%. 
Par ailleurs, cette baisse est à mettre en parallèle 
de la future explosion des véhicules électriques (voi-
tures, vélos, …) et du nombre toujours croissants 
de nos appareils domestiques connectés ou non. Un 
vrai défi  donc !

Actions :

Comment agir localement pour baisser notre 
consommation d’électricité  personnelle ? De cha-
cun d’entre nous ? De chaque lecteur du Sorens 
Info ? 

Cela vous parait encore une fois utopique ? Pas tant 
que ça !

1. Changeons d’habitudes : suis-je effi cace dans 
mes gestes quotidiens ?

Un grand nombre de nos appareils ménagers mo-
dernes sont équipés de programmes qui permettent 
d’économiser pas mal d’électricité dans certaines 
circonstances. 

Votre vaisselle n’est pas très sale, ou la machine 
s’est remplie après une soirée entre amis ? 
Votre lave-linge est plein mais pas de trace d’une 
salopette de travail ou du body de bébé ?
Utilisez les touches « ECO » ou « programmes courts 
» de votre appareil ! Il sera tout aussi effi cace, et 
nettement moins gourmand ! 

Résultat : 25% de consommation électrique en 
moins à chaque programme ainsi réalisé. On peut 
aussi penser à faire décongeler ses aliments au 
frigo en les y plaçant la veille, ne pas oublier de 
dégivrer son congélateur, etc. Autant de gestes, au-
tant d’économies d’énergie !   

2. Changeons d’habitudes : et si quand j’achète je 
pensais « combien ça consomme » ?

Le marché des appareils électriques offre aujourd’hui 
un choix plus que pléthorique, au risque de s’y 
perdre. Heureusement, les consommateurs que 
nous sommes peuvent assez facilement dénicher les 
consommations des appareils, et ainsi faire des choix 
plus effi caces. C’est plus cher ? Pas toujours, et si 
parfois c’est vrai, la dépense sera vite rentabilisée, 
car la quantité d’électricité consommée sort aussi de 
notre porte-monnaie. 

Par exemple, un frigo âgé de 10 ans qui rend 
l’âme, remplacé par un modèle équivalent mais de 
la meilleure classe d’énergie actuelle, consommera 
nettement moins d’énergie.

Autre exemple : le sèche-linge est mort ; si je le 
remplace par un modèle à évacuation plutôt qu’à 
condensation, sans parler de nouvelle génération 
plus effi cace, ou encore par un modèle avec pompe 
à chaleur, la différence de consommation est très 
importante. 

Résultat : 50% d’électricité en moins pour mon nou-
veau frigo, jusqu’à 20% en moins pour mon sèche-
linge à évacuation, et même 40% de moins pour celui 
avec pompe à chaleur. 

3. Changeons d’habitudes : la vraie chasse aux « mo-
des veille » ?

Comme l’habitude d’éteindre la lumière lorsqu’on 
quitte une pièce, on a l’impression que celle qui 
consiste à couper le mode veille de nos appareils est 
entrée dans les mœurs. Vraiment ?

Est-ce que nos chargeurs de tablettes, smartphones, 
ordinateurs portables et autres ne restent-ils pas sou-
vent branchés à la prise ? Est-ce que nos systèmes 
wi-fi , box internet et autres consoles ne sont-elles pas 
« on » ou en mode veille en permanence ? 

De plus, même si vous mettez l’appareil « off » à 
l’aide de son propre interrupteur, il consomme encore 
beaucoup d’énergie. Par exemple une TV à écran plat 
totalement éteinte à l’aide de son propre interrupteur, 
cache encore une consommation d’énergie de presque 
50%. 

Il s’agit donc d’être vigilants, et de mettre tous ces 
consommateurs sur des multiprises coupe-circuit, qui 
stoppent vraiment la consommation. 
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choix de lampes solaires, qui une fois installées, ne 
consommeront rien en électricité.

Résultat : 50% de l’énergie consommée par un 
chauffe-eau électrique peut être produite par une 
installation de quelques panneaux thermiques, et 
100% de l’équivalent de la consommation électrique 
d’une maison peut être produite à l’aide d’une cou-
verture photovoltaïque bien dimensionnée. 

Alors qu’est-ce qu’on attend ? 

Nous voyons que chacune de ces quelques mesures 
apporte des résultats spectaculaires, alors que la 
plupart n’impliquent pas de sacrifi ce majeur, que ce 
soit en termes de confort ou de budget.  Il s’agit 
cependant bien sûr d’investissements à réfl échir, qui 
pour certains demandent le conseil de spécialistes, et 
de garder un œil critique. Pour approfondir et y voir 
plus clair dans différents domaines, voici un rappel de 
quelques sites web à consulter : 

www.suisseenergie.ch
www.mobilite-gaz.ch

www.topten.ch 
www.leprogrammebatiments.ch  

Soyons sûrs d’une chose : les grands changements 
ne sont que la somme des gestes de chacun !
Prêts pour de nouvelles habitudes dans un autre do-
maine ? Rendez-vous à la prochaine édition !

Matthieu Donzallaz, 
pour la Commission de l’Energie

 ENERGIE (SUITE)

Résultat : 75% d’électricité consommée en moins 
par cycle de vie de chaque appareil dont l’alimenta-
tion est réellement coupée lorsqu’il n’est pas utilisé !
De plus, aujourd’hui, nous n’avons plus d’excuse. En 
effet les astuces sont nombreuses, même pour les 
étourdis, par exemple en installant des multiprises 
avec des horloges intégrées, qui gèrent toutes 
seules le coupe-circuit préprogrammé. Il existe d’ail-
leurs encore mieux ! Des petits dispositifs, à placer 
entre les prises murales et les appareils, qui sont 
connectés à son smartphone via une application, et 
permettent d’enclencher et déclencher tout ce qui s’y 
trouve branché, à distance comme à la maison.  

4. Changeons d’habitudes : le solaire aussi pour moi ?

Bien sûr lors d’une rénovation ou d’un changement 
de couverture de toiture, une étude pour la pose 
de panneaux solaires s’impose, qu’ils soient photo-
voltaïques ou thermiques. A priori si des obstacles 
demeurent pour le photovoltaïque (développement 
du programme légal peu clair et liste d’attente), les 
prix ont drastiquement baissé, rendant possible la 
rentabilité, même non subventionnée. Pour la partie 
thermique, par exemple pour l’appoint d’un boiler 
électrique, aucun souci : la technologie est effi cace, 
maîtrisée, et pour la consommation d’un ménage 
l’investissement reste modeste ; le canton de Vaud 
en a même fait une obligation pour toute nouvelle 
construction.

Profi ter du soleil dans le domaine de la maison sans 
pourtant investir autant reste facile : par exemple 
pour l’éclairage extérieur, le marché offre un grand 
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Le 31 juillet 2018, les chanteuses et chanteurs de 
« La Cécilienne » décollaient de Genève, destination 
Montréal, pour un périple d’une dizaine de jours au 
Québec. Une telle aventure n’étant pas banale, nous 
avons tenu à la relater dans le journal de notre 
village.

Après un voyage sans problème et une bonne nuit 
de sommeil dans un hôtel à St-Jean-sur Richelieu, 
notre périple commence par la visite du fort de 
Chambly, lieu historique national depuis 1920, ma-
gnifi que ouvrage architectural qui nous plonge au 
cœur de l’histoire militaire en Nouvelle-France.

Après le repas de midi notre bus nous emmène à 
St-Alexandre, où nous avons rendez-vous avec la 
famille Dupasquier à la ferme des Colombettes. Nous 
sommes accueillis notamment par Eric Dupasquier, 
l’un des participants de la fameuse émission « Le 
dîner à la ferme ». Merci à la famille Dupasquier de 
nous avoir associés à ce premier août privé, en com-
pagnie d’au moins 150 invités. Commémorer sa fête 
nationale à 7000 km de distance est certainement 
une expérience spéciale, et que ce soit pendant le 
repas du soir en commun dans la grange aménagée 
pour l’occasion, ou autour du grand feu allumé 
dans un champ voisin, nos chants patriotiques ou 
du terroir ont pris une dimension toute particulière.

Le 2 août, journée découverte de Montréal. Deu-
xième plus grande ville francophone après Paris. 
Multiculturelle, elle mêle son accent français à celui 
de plus de 80 autres communautés. Elle charme par 
son ambiance américano-européenne. Notre guide 
a magnifi quement su promouvoir les beautés de sa 
ville, en particulier le parc Mont Royal, le quartier 
historique du Vieux Montréal, le quartier latin ou en-
core le magnifi que jardin botanique. Notre ami Louis 

Geinoz n’oubliera certainement pas de sitôt notre 
repas du soir dans un restaurant du vieux port de 
Montréal, où il retrouvera sa petite-fi lle Lara établie 
au Québec avec sa famille.

Le 3 août est consacré d’abord à la visite de l’exploi-
tation de la famille d’Anne et Olivier Jaquet. Vous 
vous en souvenez certainement, Anne Jaquet-Pharisa 
d’Estavannens était la grande gagnante de l’émission 
« Le dîner à la ferme », tournée au Canada. La visite 
de l’exploitation ultra-moderne, et surtout le voyage 
en chars tirés par des tracteurs et le repas de midi 
pris à la cabane à sucre de la famille Jaquet, resteront 
certainement un des beaux moments de ce voyage. 

Mais les bons moments passent toujours trop vite, et 
les distances étant ce qu’elles sont dans cette province 
grande comme 40 fois la Suisse, il faut déjà se mettre 
en route pour Sutton, ville située à 5 km du Mont 
Sutton, qui accueille chaque année depuis 40 ans 
le 1er août des Suisses établis dans cette région du 
Québec. Nous donnons un petit concert sur la place 
centrale.

Le soir nous sommes appelés à donner un concert 
en l’église de Sainte-Angèle-de-Monnoir. Les orga-
nisateurs n’avaient pas lésiné sur les moyens, avec 
notamment des annonces dans la presse locale, et 
nous avons chanté dans une église bien pleine. Un 
clin d’œil aux chanteurs-mécaniciens qui ont su faire 
repartir notre autocar en panne, sans quoi ce concert 
aurait pu être compromis !

Ceci n’est qu’un prélude aux grandes festivités du 
lendemain qui amènent chaque année près de 3000 
Suisses (sur les 30’000 établis dans la région) au pied 
du Mont Sutton, célèbre station de ski située à 10km 
de la frontière canado-américaine, pour commémorer 

 VOYAGE DE « LA CÉCILIENNE » AU QUÉBEC

concert en l’église de Sainte-Angèle-de-Monnoir.



comme il se doit notre fête nationale. Au programme : 
offi ce religieux, animé entre autres par notre chorale, 
cor des Alpes, lutte suisse, tir, diverses productions à 
l’extérieur et dans la cantine, montée en télésiège au 
Mont Sutton qui culmine tout de même à 960 mètres, 
pour certains une descente à pied en raison de l’arrêt 
de l’installation de remontée (orage oblige !).

Un tout grand moment nous attend pour le dimanche 
5 août, puisque nous aurons le privilège de chanter à 
l’Oratoire Saint-Joseph du Mont-Royal, le plus grand 
et le plus célèbre édifi ce religieux du Québec. Mais 
un tel privilège se mérite : assister à deux offi ces suc-
cessifs dans une chaleur étouffante pour chanter à 
la communion et après la messe. Mais la sortie dans 
la grande allée sur l’air de l’Hallelujah de Cohen, et 
la prestation sur l’esplanade qui domine Montréal en 
valaient la peine.

Le 6 août, journée découverte de Québec City, proté-
gée comme étant un patrimoine de l’UNESCO : visite 
de la Vieille-Ville, la Basse-Ville, le parc des Champs 
de Bataille, la Citadelle, la Place Royale, et le fameux 
Fairmont Chateau Frontenac Hotel. Magnifi que !

Le 7 août nous prenons la direction du Nord, traversée 
du parc des Laurentides, puis premières vues du Fjord 
du Saguenay. Le soir concert à Chicoutimi à la mai-
son-mère des Sœurs de Notre- Dame-du-bon-conseil. 
Particularité de l’après-concert : de l’eau pour tout le 
monde, pas vraiment de quoi susciter des vocations 
parmi nos chanteuses ! Mais les échanges d’après-
concert, les sourires et la gentillesse des révérendes 
sœurs nous ont particulièrement touchés.

 TITRE ARTICLE
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Le 8 août nous partons tôt le matin pour Tadoussac 
où une grande partie de la chorale embarque pour 
une croisière d’environ quatre heures pour l’obser-
vation des baleines. A cet endroit, les baleines sont 
nombreuses car la rivière du Saguenay rencontre le 
fl euve du Saint Laurent et les eaux sont riches en 
nutriments.

Le dernier jour de notre périple est essentiellement 
consacré au voyage du retour vers l’aéroport, à la 
visite du parc et de la célèbre chute Montmorency, 
qui domine le paysage du haut de ses 83 mètres.

Notre voyage touche à sa fi n. En route pour l’aé-
roport de Montréal en passant par Trois-Rivières. 
Arrivée de notre vol le 10 août au matin à Genève 
et retour au bercail en car.

A l’issue de ce voyage nos remerciements 
s’adressent à l’agence Nomade Expérience, aux 
membres de la commission voyage. Un merci 
également à M. Raphaël Delacombaz, gruérien 
d’origine établi depuis 50 ans au Québec, pour 
sa précieuse aide et ses différentes démarches 
pour l’organisation entre autres de notre concert à 
Chicoutimi et nos interventions et aubades à l’Ora-
toire de Montréal. 

Enfi n nous aurons une pensée pour nos amis chan-
teurs Marie-Germaine et Célien, qui n’ont pu se 
joindre à nous en raison de problèmes de santé. Nous 
leur souhaitons encore un prompt rétablissement.

Le comité

 VOYAGE DE « LA CÉCILIENNE » AU QUÉBEC (SUITE)

Le Choeur-mixte devant la Cabane à sucre
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Voilà les paroles qui ont rythmées notre soirée 
d’Halloween.

Déguisements, cocktails, soupe à la courge et saucisses 
étaient de la partie ! Pour cette première édition, les mu-
siciennes et musiciens sorensois vous ont présenté un 
spectacle fantomatique animé : entrée en scène dans 
le noir sous l’air du « Fantôme de l’Opéra », show 
de lumière et bruitages dignes d’un train fantôme 
à Europa-Park, puis un duo d’euphonium accompagné 
de deux invités surprise… et tout ceci à la lueur des 
lanternes confectionnées par la classe 7H.

Quel plaisir pour la société de musique que de voir 
une salle pleine pour cette nouvelle aventure farfe-
lue lancée par notre directrice Yahsmina. Bien loin 
des préjugés qui entourent cette fête païenne et 
commerciale américaine, la version sorensoise 
d’Halloween s’est révélée être une soirée autant 
familiale que conviviale.

Nous remercions la classe 7H pour la préparation de 
la soupe à la courge et des décorations.

Un grand bravo aux nombreuses personnes dégui-
sées, enfants comme adultes, qui ont bien mérité leur 
cocktail gratuit tant leurs costumes étaient effrayants.

Où sont les fantômes ? A Sorens !

Les musiciennes et musiciens se réjouissent déjà de 
vous revoir l’année prochaine pour un nouveau cha-
pitre d’Halloween.

Et d’ici là, réservez déjà la date du samedi soir 
5 Janvier 2019 

afi n de fêter avec nous la nouvelle année à l’occasion 
du « Bal du petit nouvel-an au Cercle des Agricul-
teurs.

Société de Musique de Sorens
www.fanfaresorens.ch
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Sortie des aînés

Ce fut un embarquement immédiat pour une journée 
mémorable, le 25 août dernier, pour nos aînés du 
village ainsi que les cinq membres du comité de la 
jeunesse. En effet, nous avons eu la chance de nous 
promener en barque sur le lac de la Gruyère avec 
comme arrêt l’ île d’Ogoz. Après quelques explica-
tions historiques dans la chapelle, un apéro a été le 
bienvenu. Malgré le temps qui n’était pas de notre 
côté, nous avons quand même pu faire santé sans 
une goutte de pluie. Ensuite c’est à la buvette « Chez 
Boudji » que nos babines gustatives se sont apaisées 
autour d’un repas traditionnel. 

Un grand merci à tous les participants pour cette 
journée qui, nous l’espérons, vous aura plu !

Ils n’étaient que 10 participants mais chacun de leur 
sourire a enchanté les jeunes de Sorens qui se ré-
jouissent de leur concocter un nouveau programme 
pour 2020 !

Brasserie Party

Pour la 6ème fois, la Société de Jeunesse de Sorens 
a organisé sa traditionnelle Brasserie Party. Les joutes 
bavaroises ont fait le plaisir des grands et des petits. En 
effet, allant de la dégustation de sirop pour certains, 
de bières pour d’autres, de bras de fer, de tournois de 
beer-pong jusqu’au planter de clous, l’ambiance ami-
cale était au rendez-vous. Lors de l’apéro villageois, 
nous avons même eu le plaisir de voir sur le toit de 
la halle notre trio de cor des alpes accompagné de 
notre lanceur de drapeau préféré.

 SOCIETE DE JEUNESSE

Tous les membres de la Joyeuse vous remercient 
pour votre participation à notre fête et nous vous 
invitons d’ores et déjà le dernier week-end de sep-
tembre 2019 !

Vente de Sapins de Noël

Noël est bientôt là accompagné de son beau sapin 
lumineux et décoré de chocolats ou toutes sortes de 
friandises ! La jeunesse organise une vente de sapins 

le samedi 15 décembre dès 10h 

sur la place de l’Union ! Pour que tout le monde ait 
son sapin, nous vous avons adressé un tout ménage 
avec toutes les informations nécessaires. En venant 
chercher votre sapin ou tout simplement pour parta-
ger un bon moment avec nous, vous aurez l’occasion 
de déguster notre vin chaud et nos friandises de Noël.
N’hésitez pas à visiter notre site internet 
www.jeunessesorens.ch

Pour la Jeunesse de Sorens,
Angèle & Séverine Ropraz
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Un chasseur sachant chasser sans ses six chiens est un bon chasseur…

Y vaudrait mieux ne pas confondre un pacha « pieds tongs » avec des piétons pas 
chages qui courent le long de notre belle et bien pentue Rte Princhipale ! Le premier 
che la coule douche au volant de chat grôche bobo-gnôle pendant que les checonds 
courent après un bûch-colère diagnochtiqué TPF (= troubles pré frontaux) et à l’humeur 
chie-noueuse. Et au carrefour des rencontres et déchisions, y’a les pachages piétons… 
Ouh là, on ouvre la boîte à bas de tripes ! Pas d’chat pied d’thon !

Bien malgré moi je vois le premier qui écarte chés orteils chur la pédale des gaz, alors que les checonds 
jouent à la marelle en chautant à cloche-pied sur les cash jaunes. Chi le premier ne trouve pas haché-vite la 
pédale du milieu, il verra chat vie d’inchouciance charrettée. Si les checonds ne perdent pas – par inchtant – 
leur naturelle inchouciance, ils risquent bien – et chaque jour – d’être pachés une fois de trop et de fi nir dans 
une charrette partie au paradis d’l’ – a chirculation en – accordéon. Pas vrai, Mon Vieux Léon ?

La version vocale & vidéo est disponible à l’adresse :
https://www.sorens.ch/index.php?sub=true&idm=35_144&page=SORENS_INFOS
Sous le titre : « Sorens Info n°102, la Revue Chat-tirique, Les pas chages piétons »

Pour Sorens Info  « La Griffe » (égratinée par Frédéric Portner)

 REVUE CHAT-TIRIQUE

  FC GUMEFENS-SORENS

ECOLE DE FOOT

Chers Parents,

Votre enfant aime jouer, être en compagnie d’autres en-
fants, il a envie de bouger, se faire plaisir, alors pourquoi 
pas l’inscrire à l’école de foot !

Pour qui 
fi lles et garçons nés en 2012-2013 pour la saison 2019

Période
de avril à fi n juin et septembre à fi n octobre 

Quand et où 
le jeudi de 17h45 à 19h00 au terrain de foot à Gumefens

Tenue
baskets (pour le début), habits de sport et 1 gourde 

Personne de contact 
Steve Rolle, as.rolle@bluewin.ch – 078/676.08.38

Votre enfant a la possibilité de venir 2 à 3 fois à l’entraî-
nement pour se rendre compte et ensuite vous pourrez 
confi rmer son inscription !!!

Pour toutes questions complémentaires, n’hésitez pas à 
contacter M. Steve Rolle.

Le foot est une belle école de vie où l’amitié, le partage 
et l’entraide s’apprennent en jouant !

REPAS DE SOUTIEN
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Avec le froid et les magnifi ques 
paysages d’hiver reviennent 
aussi des instants paisibles et 
calmes. Des instants où l’on 
prend le temps…

… le temps de se pencher 
sur l’année écoulée, de se ré-
jouir des bons moments vécus 
et aussi de penser à ceux qui 
nous ont quittés

… le temps de se rencontrer pour notre traditionnel

DÎNER DES AÎNES

qui aura lieu cette année le
Dimanche 23 décembre à 11h30 

au Restaurant de l’Union

Inscription au 079 343 31 75

Un accompagnant est cordialement invité à se joindre 
à vous.

Les membres de la pastorale, du Conseil communal 
et paroissial se réjouissent de vous rencontrer nom-
breux à cette occasion pour partager un chaleureux 
moment de convivialité, animé par les Jeunes Musi-
ciens du Gibloux.

… le temps de se rendre à l’église, voici les horaires 
des messes célébrées à Sorens avant et pendant les 
Fêtes de fi n d’année (sous réserve de modifi cation)

 PAROISSE

Paroisse de Sorens

 LA TROPA DOU DZUBYÀ REMONTE SUR LES PLANCHES

Après le succès obtenu ces 2 dernières années, La Tropa dou Dzubyà se prépare à jouer 
2 nouvelles pièces de théâtre en patois intitulées : 

 « Chin l’è le botyé » écrite par notre membre acteur Pelly et qui sera jouée en
    grande première

 « Le martchan dè Yôdena » d’un auteur inconnu

Elles se joueront les vendredis et samedis à 20 heures et les dimanches à 14h00, dans la salle du Cercle des 
Agriculteurs à Sorens et seront suivies du verre de l’amitié et d’une animation musicale après les soirées, aux 
dates suivantes : 

      vendredi 15 mars   samedi 16 mars  dimanche 17 mars
      vendredi 22 mars  samedi 23 mars  dimanche 24 mars
      vendredi 29 mars  samedi 30 mars

Bien que l’entrée soit gratuite, il est nécessaire de réserver vos places. 
Réservation dès le 30 janvier, tous les mercredis, jeudis et vendredis par téléphone au no 079 564.24.79

Les 14 actrices, acteurs et membres de la Tropa dou Dzoubyà seront heureux de vous accueillir et de partager 
un bon moment à l’une ou l’autre de ces soirées. 

di 9 décembre 10h Messe de l’Immaculée

lu 24 décembre 17h Messe de Noël suivie 
d’une verrée 

Nous vous rappelons que vous pouvez consulter les 
horaires des messes soit au panneau d’affi chage 
à l’église, soit sur le site de notre Unité pastorale 
(upcompassion.ch / unité pastorale / horaire des 
messes) ou encore appeler le secrétariat au 026 
919.61.00.

… le temps de fêter en famille, entre amis, entre 
chrétiens.

Le conseil de paroisse vous souhaite 
un merveilleux temps de l’Avent et de 

très belles fêtes de fi n d’année !



 MANIFESTATIONS

 MÉMENTO

 

08h30 - 11h30 14h00 - 18h00

08h30 - 11h30

Tél. : 026 915 90 23

 Délai fi xé au 4 février 2019 pour vos articles à faire paraître dans «Sorens Info» No 103 de mars 2019

 

Banque Raiffeisen Moléson

moleson@raiffeisen.ch

Marsens, Lu - Ve 14h00 - 17h00

Samedi

Tél. 026 915 26 49

6h00 - 12h00 14h30 - 18h30

6h00 - 12h00 fermé

6h00 - 12h00 14h30 - 18h30

6h30 - 12h00 13h30 - 16h00

7h00 - 11h30 17h00 - 18h45

Union pastorale

Secrétariat

23 mars

Spectacle des Kids’Dance

26 janvier

Repas de soutien du FC Gumefens-Sorens

29-30 mars

Concert de la Coccinelle

Sorens, Lu - Ve fermé

6 avril

Concert de la Fanfare de Sorens

16 décembre

Concert des Pic’notes et de l’Arbre Enchanté à 
l’église de Sorens


